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Wouter Beke ·
«Nous ne, .negoclerons pas
la fin
de la Belgique»

Les questions institutionnelles
sont revenues ces dernières se-
maines au premier plan, grâce à

la communication parfaitement maîtri-
sée de Bart De Wever.Une menace pour
le gouvernement? Le président du
CD&V tempère. Pour Wouter Beke,
« tous les partis de la majorité ont inté-
rêt à ce que l'on mette la priorité SUr le
socio-économique. C'est ça qui compte
pOUrles cito,1Jens.La N- VA dit Qu'ellese-
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"m loyale à l'accord de gouvernêment. Si
elle veut faire l'inverse en dehors, elle
peut faiTe toutes les études qu'elle veut,
c'est son affaire.» Et de rappeler que
« 2019 c'est encore loin ».

Wouter Bekeest on ne peut plus clair.
S'il pense qu'«à un moment donné, il
faut réexaminer le cadre institutionnel
(...) nous ne négocierons pas lafin de la
Belgique. Si c'est pour parler de ça, ce
sem sans le CD&V.» •

«En 2019, si c'est pour négocier la fin
de la Belgique, ce sera sans nous !»
CD&V Wouter Beke insiste le socio-économique reste la priorité du gouvernement

II> Le président du CD&V
affirme sa différence
avec la N-VA.
II> Et il défend
le gouvernement Michel,
« qui tiendra jusqu'en 2019 »,
ENTRUlèN

W outer Beke, président du
CD&V, distille ses sorties mé-
diatiques avec parcimonie.

Tout l'inverse de Bart De Wever, omni-
présent ces derniers temps, que ce soit
pour attaquer la Sécu ou relancer le
confédéralisme,
La N-VA attaque la Sécu ... Vous vous
retrouvez dans cette majorité?
L'attaque de la N-Vil contre la Sécu n'est
pas une attaque contre le CD&V, mais
contre tous les pemionnés, les malades,
les allocataires sociaux. Parmi lesquels
de nombreux électeurs N- Vil! C'est
contradictoire de voir que les ministres
N-VA demandent plus d'argent dam
leurs départements, pour la sécurité, les
rifugiés et puis que leur président de
parti comtate un problème budgétaire!

Donc, c'est non?
Je ne suis pas très chaud. Et je veux sa-
voir de quelles économies on parle. C'est
en créant de l'emploi qu'on peut garantir
l'aven/:r de la Sécur!:té sociale. Cela doit
rater la priorité du gouvernement. Je
l'avais dit dans une interview conjointe
avec Charles Michel il y a deux ans. A
mes yeux, rien n'a changé.

La priorité du gouvernement n'est-elle
pas, aujourd'hui, la sécurité?
Tous les gouvernements doivent exécuter
l'accord du gouvernement mais aussi gé-
rer des situations imprévues. Leterme a
eu la eri,çe bancaire, Dehaene l'affaire
Dutroux ... Aujourd'hui, nous devons gé-
rer la crise des rifugiés et le radicalisme.
Le gouvernement a pris des mesura
pour cela.

De bonnes mesures? Void un an,
le CD&V avait des doutes
quant à la présence de militaires en rue.
Le gouvernement a pris les mesures qui
s'imposaient. Et je pense que l'opinion
publique approuve. QJLand on est en
niveau 3 ou 4, on doit réagir.

Les querelles entre le fédéral et les
Régions se multiplient. La Belgique
fédérale fonctionne?

Tous les Etats sont potentiellement
fragiles, vu les problèmes à gérer. C'est
vrai pour la Belgique, l'Europe ...

Et donc, la Belgique fonctionne bien?
Relativement bien!

Relativement?
Il Y a toujours des pro-
blèmes à résoudre.
On peut y arriver, à condition d'avoir le
rijlexe de l'intérêt général.

Faut-il rationaliser la répartition des
compétences, en régionaliser certaines,
en refédéraliser d'autres?
A un moment donné, ilfaut réexaml:ner
le cadre institutionnel.

En 2019?
2019 c'est encore loin! D'ici là, on nefait
que du socio-économique.

Vous n'allez pas vous préparer à une
nouvelle échéance institutionnelle?
Après avoir bouclé la riforme de l'Etat,je
vous avais dit, dans une interview, qu'il
y avait sans doute encore des compé-
tences à transférer. Mais, pour l'instant,
notre programme est socio-économique.

La N-VA veut parler d'institutionnel
en 2019. Que lui répondez-vous?
La N- VA a aussi dit ça en 2014. Et nous
avons négocié un accord socio-écono-
mique, nous n'avons pas négocié les sta-
tuts de la N-l'lt. Ils étaient clairs en
2003, en 2014, ils le sont pour 2019.

Mais donc, que direz-vous en 2019?
On peut toujours améliorer les institu-
tions et reriforcer les Régions. Le CD&Va
déjà réalisé cinq bonnes riformes de
l'Etat. La N- VA, elle, dit qu'elle ne veut
plus de riforme de l'Etat, elle veut autre
chose. Mais nous, nous ne négocierons
pas la fin de la Belgique. Si c'est pour
parler de ça, ce sera sans le CD&V. Ce
n'est pas neuf en ce qui nous concerne!

Le communautaire va-t-il pourrir la vie
du gouvernement?
La liberté d'cxpression est garantie. Si

M. Vuye veut s'cxprimer, c'est sa li-
berté. Mais la seule
chose qui compte,
c'est l'accord
de gouver-
nement.

Tous les partis de la majorité ont intérêt
à ce que l'on mette la priorité sur le
socio-économique. C'est ça qui compte
pour les citoyens. La N- VA dit qu'elle se-
ra loyale à l'accord de gouvernement. Si
elle veut faire l'inverse en dehors, elle
peut faire toutes les études qu'elle veut,
c'est son affaire.

C'est schizophrénique!
Il Y a de.. médicaments pour ça.

D'ici à 2019, la N-VA n'essaie-t-elle pas
d'affaiblir l'Etat fédéral?
Non. Y a-t-il un élément plus fédéral que
l:4rmée ? Or, le ministre N- VA a deman-
dé plus de moyens pour la Difense !

L'axe MR/CD&V est l'axe fort du gouver-
nement?
Dans le socio-économique, oui. Charles
Michelfait du bon boulot.

Sur le nucléaire, aussi?
Je comprends que les citoyew; sont in-
quiets. La communication pourrait être
plus claire, surtout plus rassurante.
Nous avons tous intérêt à ce que ce dos-
sier soit géré de manière très minutieuse.

Cela n'est pas le cas?
Certaines communications n'étaient pas
très rigoureuses,

La N-VA veut moderniser la monarchie.
C'est intéressant d'entendre que les na-
tionalista veulent moderniser la fonc-
tion royale! Je ne sais pas ce qu'ils en-
tendent par là. Nous avons déjà moder-
nisé la fonction, notamment en rifor-
mant les dotations.

Donc, il ne faut rien changer?
Ce n'est pas ma priorité .•

Propos recueillis par
MARTINE DUBUI5S0N

et VÉRONIQUE

LAMQUIN

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 23/01/2016

Vie politique Le Soir



Parlement de la Communauté française
Le Soir
Vie politique

secondes pour mûrir sa réponse. Il
a certes la bonne excuse de vouloir
s'exprimer en termes choisis dans
la langue de Voltaire qui n'est pas
la sienne. Mais ce temps de ré-
flexion trahit aussi la volonté de
mesurer, voire cadenasser le pro-
pos. Parfois il outrance. Certaines
questions ont ainsi dû être posées
plusieurs fois avant de produire
une réponse politiquement tran-
chée. En revanche, sur certains
dossiers, Wouter Beke n'hésite pas

ANALYSE
En campagne
pour la présidence et
les élections communales
Wouter Beke est un homme poli-
tique éminemment prudent. Les
petites phrases qui font le buzz, ce
n'est pas pour lui. Cette interview
ne fait pas exception à la règle. Le
Limbourgeois prend, à de nom-
breuses reprises, de très longues

Constitution
« Non à
la laïcité et à
la neutralité»

Vous êtes à l'aise avec les prises
de position de Bart De Wever
sur la crise des réfugiés?
Bart De Wéver est président de la N- VA,
il a le droît d'avoir sa vîsion. Le gouver-
nement doit q/frir un accueil humain
aux rijùgiés. Cette crise doit par ailleurs
aussi être gérée au niveau européen. Et
là, la N- v.4 affiche ses contradictions:
ils proposent un plan de répartition en
Belgique mais, au niveau européen, ils
votent contre.

Et avec les propos de Theo Francken ?
Ils font leur boulot! Moi je juge les déci-
sions, pas les expressions, les tweets.

Vous ne craignez pas qu'un climat néga-
tif s'installe à l'égard des réfugiés?
Je le répète: nous devons oifrir un ac-
cueil humain. Mais nOUS devons aussi
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à s'affirmer plus nettement. Singu-
lièrement lorsqu'il s'agit de rembal-
ler Bart De Wever : pas question,
par exemple, de s'en prendre à la
Sécu, ni de rêver à la fin du pays.
S'il garde un œil sur le gouverne-
ment, « au sein duquel le CD&V se
sent bien », Wouter Beke est aussi
en campagne. Il a en effet anticipé
les élections présidentielles au
parti (verdict du vote des militants
le 3 mars). Il jure qu'il ne faut pas y
voir le signe d'une chute anticipée

du gouvernement Michel. Tout au
plus la volonté de libérer sa forma-
tion politique de toutes les élec-
tions internes (pour les structures
locales, provinciales, régionales) en
prévision du (( grand congrès» du
16 novembre. Et, surtout, du scrutin
communal d'octobre 2018. Où,
bien qu'il s'en défende, il joue gros:
la N-VA s'est jurée, cette fois, de
s'assurer un large ancrage local. Si
elle y parvient, ce sera, largement,
au détriment du CD&V ...

MA.D. ET V.LA.

dire qu'il y a, en Belgique, des valeurs à
respecter. Si on rifùse de les respecter, on
n'a pas sa place chez nous, il faut être
très clair là-dessus.

Faut-il couler les valeurs de la Belgique
dans une charte?
Je ne suis pas contre une charte mais je
pense que les valeurs s'expriment par les
comportements. Iifaut être très clair SUr
ce qui est acceptable ou pas.

Nos valeurs sont menacées?
C'est toujours important, pour une so-
ciété, de s'exprimer sur les valeurs. Cette
expression doit émaner de tous les ci-
toyens mais aussi de toutes les religions.
A cet égard, nous avons besoin d'un is-
lam européen, d'un islam ancré dans
notre société, avec des valeurs
européennes qui sont ajfirmées.

l'islam belge ne le fait pas assez?
Il Y a beaucoup de courants de l'islam,
chez nous, qui respectent les valeurs eu-
ropéennes et s'expriment clairement en
Cesens. Mais Cen'est pas quelque chose
d'acquis chez tout le monde.

Que peuvent y faire les politiques?
Ce n'est plU parce qu'un sujet s'impose
dans l'actualité qu'il faut voter une loi
ou modifier la Constitution. Ilfautfaire
évoluer les mentalités, c'est la seule voie

a suzvre.

En parlant de Constitution, faut-il y
inscrire la neutralité ou la laïcité?
On parle des valeurs et puis on vient
avec la notion de neutralité? C'est
contradictoire. Et je ne vois pas en quoi
la laïcité à lafrançaise est une réponse à
la radicalisation: il y a aussi eu des at-
tentats en France.

Vous ne soutiendrez donc pas l'idée?
Non. Je ne vois pas à quel problème cela
apporterait une réponse.

Vous restez le seul parti chrétien: cela
vous différencie, dans ces débats?
Nous sommes un parti chrétien parce
que jàndé sur les valeurs de la chrétien-
té, qui sont partagées par les croyants et
les non-cro.yants. Le CD&V est pour un
pluralisme engagé et actif, c'est autre
chose que la neutralité. C'est important!
Dans vos colonnes, Siegfried Bracke a
dit que si on ouvre le débat sur la laïcité,
on ouvre le débat sur l'école libre. Notre
société est c01ifrontée à une série de pro-
blèmes, mais ils ne concernent pas
lëcole libre. Certains veulent tout mé-
langer, c'est l'agenda de certaines loges
mais ça ne résout en rien les problèmes
que nous connaissons. _

Propos recueillis par
Ma.D. et V.La.
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